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jusque dans des siècles reculés: "Imite nos actions ou

ne te glorifie pas d'être notre fils !" Maximes bien

dignes de la foi catholique, et dont nous devons nous

faire à nous-mêmes ici l'application, en appréciant le

mérite et les œuvres des vénérées Mères qui nous

ont légué leur bel héritage.

Quand on aura parcouru a loisir l'histoire de notre

Monastère, on conviendra sans doute, que le tableau,

de son passé est aussi glorieux à la Eeligion que con-

solant pour nous, et qu'il suffit de le contempler pour

sentir un nouveau courage à persévérer dans cette vie

de travail et de sacrifices, commencée il y a deux

siècles, pour le service du prochain et la plus grande

gloire de Dieu Si notre tâche a été tant eoit peu

laborieuse, nous avouons ingénument que le plaisir de

redire d'aussi belles choses a merveilleusement adouci

la peine du travail. Nos lectrices sans doute nous sau-

ront gré, d'avoir souvent laissé la voix des événements

se faire seule entendre. Pour nous du moins, il y a un

charme tout particulier à prêter l'oreille à cet écho des

temps passés, (1) qui rend compte de tout avec une si

engageante simplicité.

On s'étonnera peut-être, de nous voir mettre au

jour des œuvres si longtemps cachées sous le man-

teau de Ste. Ursule, sans craindre de contrevenir

par là à ces maximes si bien connues de la Vén.

Mère de l'Incarnation : " Suffit que Dieu qui est

notre Père, sache avec quel amour nous servons nos

néophytes. C'est assez que Lui seul connaisse ce qui

se passe en cette petite maison, sans qu'il soit produit

aux yeux des hommes." C'est là, sans doute, une au-

torité bien respectable, et depuis deux siècles elle n'a

(1) Voir Nos Documents, page 221.
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